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Nous avons appris que l’Afrique 
et ses belles personnes, tout en étant 
uniques à bien des égards, sont tout 
à fait pareils que les personnes fidèles, 
sincères, partout dans le monde. J’ai 
ressenti de profondes affinités avec les 
Saints et j’ai plus que jamais compris la 
nature éternelle de nos relations. Sœur 
Stanfill et moi nous nous sommes sen-
tis chez nous et aimés par nos frères et 
sœurs africains. Nous vous aimons et 
prions pour vous. Nous avons senti vos 
prières et vous sommes reconnaissants.

En attendant, nous vous encou-
rageons à suivre les directives de la 
Présidence de l’Interrégion de suivre 
l’exhortation dans les D&A 84:106. 
Recherchez ceux qui ont besoin d’aide. 
Trouvez quelqu’un à emmener dans les 
eaux de baptême, trouver quelqu’un 
avec qui aller à l’Église, trouver quel-
qu’un à emmener au temple.

Le Seigneur nous promet une grande 
joie quand nous devenons ses partenai-
res pour réaliser l’immortalité et la vie 
éternelle des hommes. Nous ne saurons 
jamais l’effet que nos efforts auront sur 
les générations à venir. Des familles 
entières, des villages, même des villes 
peuvent connaître le Sauveur en raison 
d’une invitation simple que nous faisons 
aux autres. Nous ne pouvons qu’être 
sûrs que si nous ne faisons rien, nous 
ne recevrons pas les bénédictions et la 
joie d’être impliqué dans cette œuvre.

Je suis tout à fait sûr que le Sauveur 
trouvera un moyen pour que le travail 
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 Récemment, de retour à la maison 
pour la Conférence générale d’avril, 

il a été établi que sœur Stanfill et moi 
serions réaffectés au siège. C’était une 
réaffectation soudaine et inattendue. 
Nous attendions pleinement de retour-
ner en Afrique pour continuer l’œuvre 
et de nous associer avec les gens que 
nous aimions si chèrement. Depuis la 
conférence, nous avons eu l’occasion 
de nous installer et de passer du temps 
avec notre famille. Cela nous a égale-
ment donné le temps de réfléchir au 
moment remarquable passé en Afrique 
avec les Saints africains.

Nous avons beaucoup pensé à ce 
que nous avons appris, non seulement 
à l’Afrique et à ses merveilles, mais 

également à l’amour du Sauveur pour 
tous ses enfants. Nous avons vu des 
milliers de personnes dans l’Interrégion 
développer la foi, se repentir et se faire 
baptiser dans l’Église du Seigneur.

Nous avons vu des missionnaires 
fidèles rechercher et enseigner des 
gens sincères de cœur et d’esprit. Nous 
avons vu des familles venir au temple 
pour recevoir des ordonnances sacrées 
pour leur exaltation et celle de leurs 
proches. L’une des vues préférées que 
j’avais depuis la fenêtre de mon bureau 
sur l’entrée du temple était les familles 
qui, après avoir terminé leurs œuvres 
dans le temple, sortaient se photogra-
phier en leur journée mémorable. Ils 
étaient si heureux.

Réflexions sur l’Afrique
Par Vern P. Stanfill
Ancien deuxième conseiller dans la Présidence de l’interrégion d’Afrique de L’ouest Vern P. Stanfill
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soit fait. La vraie question c’est, est-ce 
que nous voulons y participer ? Le 
Sauveur affirme clairement qu’il est 
disposé à partager son titre sacré dans 
cette œuvre avec nous. Il précise qu’il 
attend de nous que nous acceptions 
un rôle dans le salut des autres. (Voir 
D&A 103:9-10.)

Des choses passionnantes se 
déroulent au cœur de l’Afrique du 
Nigéria au Sénégal, le Seigneur ouvre 
les cœurs et les esprits des gens qui 
entrent dans le troupeau.

La présidence de l’Interrégion 
ressent et voit la main du Seigneur 
dans cette œuvre. De nombreuses 
fois lorsque je rencontre ces grands 
hommes inspires, nous ressentons une 
unité quand ce que le Seigneur veut 
que nous fassions devient évident. 
Alors que le monde semble s’écrou-
ler autour de nous, il faut croire que 
notre Père céleste soutient son œuvre. 
Pour ceux dont la foi continue de 
croître, les défis auxquels nous som-
mes confrontés ne devraient pas être 
une surprise.

L’adversaire devient enragé quand il 
voit l’œuvre du Sauveur progresser. Il 
fera tout son possible pour empêcher 
que l’Évangile se répande à travers ce 
continent. On devrait s’attendre à un 

grand mal et à une destruction dans 
les cœurs et les esprits des hommes. 
Pourtant, nous devrions également 
nous réjouir grandement de connaitre 
la fin de l’histoire. Rien ne peut entra-
ver cette excellente œuvre.

Je rappelle les paroles du pro-
phète Joseph Smith quand il a dit : 
« L’étendard de la vérité a été dressé ; 
Aucune main impie ne peut empê-
cher l’œuvre de progresser ; Les 
persécutions peuvent faire rage, les 
émeutiers peuvent s’attrouper, les 
armées s’assembler, la calomnie peut 
diffamer, mais la vérité de Dieu ira 
de l’avant hardiment, noblement et 
indépendante, jusqu’à ce qu’elle ait 
pénétré tous continents, visité tous 
les climats, balayé tous les pays et 
résonné a toutes les oreilles, jusqu’à 
ce que les desseins de Dieu soient 
accomplis, et que le grand Jéhovah 
dise l’œuvre est accomplie » (Histoire 
de l’Église, 4:540).

Nous pouvons attendre ce jour-là, 
où l’œuvre sera accomplie en Afrique, 
en Amérique, en Europe, en Inde et 
dans le monde entier. Alors que Satan 
peut faire rage sur la terre, cela n’a 
aucune conséquence sur cette œuvre. 
Son seul pouvoir sera sur ceux qui le 
permettent.

Chères frères et sœurs, Dieu soit 
avec vous jusqu’au revoir. Nous vous 
aimons. Je rends un témoignage 
humble mais audacieux que Dieu vit, 
que Jésus-Christ est le Sauveur et le 
Rédempteur du Monde. Je sais que 
nous nous assemblerons à ses pieds un 
jour. J’attends impatiemment ce grand 
jour avec vous. Que Dieu vous bénisse ! 
Au nom de Jésus-Christ, Amen. ◼

Par des choses 
petites et simples
Par Liz Liljenquist
Missionnaire d’âge mûr

« Or, il se peut que tu penses que c’est 
là folie de ma part ; mais voici, je te dis 
que c’est par des choses petites et simples 
que de grandes choses sont réalisées… » 
(Alma 37:6)

Partie un
Diane Balch était loin de se douter 

que le jour où elle a attaché des petits 
morceaux de papier avec un message 
d’amour et son adresse aux courtepoin-
tes qu’elle avait faites pour les gens 
en Corée, ce serait la première étape 
pour amener des centaines de person-
nes à la vérité de l’Évangile rétabli en 
Afrique. Au cours de l’automne 1997, 
un groupe de sœurs de la Société de 
secours vivant dans les petites villes 
de Blanding et Monticello, dans l’Utah, 
s’est fixé un objectif de faire 1000 
couvertures pour le Centre humani-
taire LDS à envoyer en Corée où il 
y avait eu une grave famine pendant 
plusieurs années. Sœur Diane Balch a 
participé avec enthousiasme à l’effort 
et a fait plusieurs courtepointes pour 
contribuer. Comme elle l’a dit : « En 
tant qu’initiative de dernière minute 
avant de remettre les courtepointes à 
l’Église, j’ai décidé qu’il serait amusant 
de joindre une étiquette avec mon 
nom et adresse pour voir si j’aurais 
une réponse mais [je ne m’attendais 
vraiment pas à en recevoir]. Mon 
beau-fils a accompli une mission en 
Corée, alors j’ai décidé de joindre 

C O L O N N E  D E  L ’ H I S T O I R E  
D E  L ’ É G L I S E
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une étiquette en anglais et en coréen 
qui lisait : ‘Cette courtepointe est faite 
pour vous avec notre amour.’ J’ai 
ensuite mis mon nom et mon adresse 
sur le document et je l’ai joint avec 
une petite épinglette de sécurité au 
coin de chaque courtepointe. » Après 
plusieurs semaines, les sœurs de la 
Société de secours ont vu des photos 
de Russell M. Nelson distribuer les 
courtepointes en Corée.

Environ un an plus tard, à plus de 
onze mille kilomètres, dans la ville 
de Nkawkaw, au Ghana, Jonathan 
Amankwah, âgé de 14 ans, était 
avec son famille en train de trier des 
vêtements d’occasion qu’un voisin 
avait amené à vendre. Jonathan vit 
un morceau de papier attaché à une 
écharpe en dentelle. Ayant eu un 
souhait de longue date d’avoir un 
correspondant dans un pays étranger, 
il était ravi de voir un nom et une 
adresse de quelqu’un aux États-Unis 
écrit sur un côté. De l’autre côté, il y 
avait des personnages asiatiques et les 
mots « Cette courtepointe est faite pour 
vous avec amour ». Encouragé par son 
père, Augustine, directeur de l’école 
et enseignant, Jonathan est rentré à la 
maison et a écrit à Diane Balch, qui 
habitait loin dans un endroit appelé 
Blanding, Utah. Ainsi, une amitié lon-
gue distance changeât, non seulement 
la vie de Jonathan, mais aussi la vie de 
sa famille et de beaucoup d’autres.

Lorsque Sœur Balch a reçu la lettre 
de Jonathan, elle ne pouvait pas imagi-
ner comment une de ses courtepointes 
avait trouvé son chemin vers la ville 
de Nkawkaw, au Ghana. Elle avait vu 
des photos des courtepointes livrées 

en Corée du Nord par Frère Nelson. 
Comment sa note a-t-elle fini en 
Afrique ? Et comment la note qu’elle 
avait-elle épinglée à une courtepointe 
a t-elle été attachée à une écharpe en 
dentelle ? Sœur Balch a rapidement 
répondu à la lettre de Jonathan et lui 
a demandé s’il connaissait l’Église de 
Jésus-Christ des Saints des Derniers 
Jours. Jonathan, qui vivait avec ses 
parents et trois de ses sept frères et 
sœurs, n’avait jamais entendu parler 
de l’Église. Ils ont continué à corres-
pondre. Elle a parlé à la famille de 
sa vie et de l’Église, et a envoyé à la 
famille un Livre de Mormon.

Diane écrit : « Jonathan était très 
intéressé de connaître notre Église, 

alors je lui ai parlé de notre Église et 
de mon témoignage dans toutes les 
lettres que j’ai envoyées. Je lui ai dit 
comment notre Église était organisée, 
à propos de Joseph Smith, du mariage 
éternel, des organisations au sein de 
notre Église, à propos de notre pro-
phète des derniers jours, etc. Parfois, 
il y aurait un article dans l’Ensign 
ou dans l’actualité de l’Église sur le 
Ghana, et je lui enverrais une copie 
de l’article. »

Elle a essayé tout ce à quoi elle 
pouvait penser pour organiser une 
rencontre des missionnaires avec la 
famille Amankwah, y compris contac-
ter le département missionnaire, mais 
elle n’a jamais reçu de réponse. Des 

Diane et Calvin Balch Lettres de Diane Balch
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années sont passées. La relation entre 
Diane et son mari Calvin, et la famille 
Amankwah ont grandi. A travers leur 
correspondance, Frère et Sœur Balch 
sont venus à connaître et à aimer cha-
que membre de la famille Amankwah 
et ont appris beaucoup de leur vie au 
Ghana. Diane et Calvin ont parfois 
envoyé de petits cadeaux attention-
nés qui ont profondément touché les 
Amankwahs.

Augustine a ensuite raconté qu’il 
était émerveillé par la gentillesse des 
Balch. « Pourquoi ces gens, qui ne 
nous connaissent même pas, nous 
aiment ? Je ne savais pas que des gens 
comme ceux-ci existent encore sur 
cette terre. Alors, je pensais, enquêter 
– de quelle Église étaient-ils ? »

En 2003, était prévue la dédicace 
du temple de Accra. Diane espérait 
que le fait d’assister à la journée 

portes ouvertes dans les semaines 
précédant la dédicace serait l’occasion 
parfaite pour la famille Amankwah 
de prendre contact avec l’Église. 
Malheureusement, ils n’ont pas reçu 
la lettre leur indiquant l’événement et 
les encourageant à aller jusqu’à la fin 
de l’ouverture de la séance et que la 
dédicace soit terminée. ◼

La deuxième partie de cet article sera publiée 
dans le numéro du Liahona de décembre.

Le premier baptême des Saints de Nkawkaw qui a eu lieu le 16 octobre 2004 – de gauche à droite : Samuel, Frederick, 
Gina Amankwah, Elder Ange, Mormon Owusu, Sandra Koufie, Augustine Amankwah, Jennifer et Mercy Owusu, Doris 
Boakye, une amie de l’Église, Mercy, Grace, et Jonathan Amankwah.
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L’Église continue sa croissance 
constante en Afrique de l’Ouest
Adapté de la salle de presse Mormone du Ghana

 L’Église de Jésus-Christ des Saints 
des Derniers Jours a récemment 

organisé le pieu de Kissy en Sierra 
Leone. C’était le 79ème pieu créé en 
Afrique de l’Ouest depuis l’introduc-
tion de l’Église en 1978.

Des centaines de saints des derniers 
jours et leurs dirigeants se sont réunis 
le 18 juin 2017 pour participer à l’orga-
nisation du nouveau pieu. Ce rassem-
blement historique a été présidé par 
Marcus B. Nash, Premier Conseiller dans 
la présidence de l’interrégion d’Afrique  
de l’Ouest. Il était accompagné de Frère 
Idyo Raymond Egbo, soixante-dix d’in-
terrégion, nouvellement appelé à cet 
office le 1er avril 2017.

Au cours de la réunion, Idrissa 
Turay a été appelé président de pieu 
de Kissy de Sierra Leone. Les autres 
membres de la nouvelle présidence 
de pieu comprennent James E. Diawo 
comme premier conseiller et Augustine 
Moseray comme deuxième conseiller.

Président Turay a partagé ses senti-
ments personnels à propos de l’Évangile 
de Jésus-Christ avec fermeté. Il a égale-
ment déclaré aux membres du nouveau 
pieu : « Mes chers frères et sœurs, nous 
n’avons pas seulement été appelés à 
être des dirigeants de ce pieu ; Nous 
avons été appelés à être vos serviteurs. 
Nous sommes là pour servir chacun de 
vous avec amour, dévouement et foi. »

Au cours de ses remarques, 
Marcus B. Nash s’est attardé sur les 

appels (ou l’attribution) des dirigeants 
dans l’Église de Jésus-Christ des saints 
des Derniers Jours. Il a donné un 
exemple des saintes Écritures sur la 
façon dont Samuel a été appelé comme 
dirigeant parmi le peuple. Frère Nash a 

N O U V E L L E S  L O C A L E S

souligné le message que les dirigeants 
spirituels sont appelés de Dieu.

« Je veux que vous sachiez tous 
que nous avons suivi le protocole 
exact qui a été utilisé autrefois », a 
déclaré Frère Nash. « Frère Egbo et 
moi avons prié et demandé à Dieu 
de nous faire savoir qui, parmi tous 
ceux qui ont été entretenus, devaient 
être choisis pour servir maintenant. 
Je témoigne que Dieu a appelé ces 
frères pour vous servir ». ◼

Frère Egbo (à l’extrême gauche) et Frère Nash (au milieu) avec  
la présidence nouvellement appelée du Pieu de Kissy.

Membres de la chorale de Kissy
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É V È N E M E N T S  D E  J E U N E S  A D U L T E S  S E U L S

Les dirigeants des pieux de Mpintsin et de Takoradi au Ghana 
se réunissent pour la formation des JAS de l’interrégion

 La vie de beaucoup de jeunes adul-
tes seuls ( JAS) est bénie par l’école 

du dimanche des JAS de branches et 
de paroisses, et les soirées familia-
les qui se tiennent dans l’interrégion 
d’Afrique de l’Ouest. Récemment, la 
Présidence de pieu de Mpintsin, les 
épiscopats et le comité des JAS du 
pieu se sont réunis pour une séance 
de formation du samedi au milieu de 

la journée pour recevoir plus d’infor-
mations et de direction pour la mise 
en œuvre. La présidence de pieu de 
Takoradi, les épiscopats et le comité 
des JAS du pieu se sont réunis le len-
demain après les réunions d’ensemble 
pour une réunion de formation simi-
laire. Les jeunes adultes seuls sont très 
importants pour ces deux pieux. Cela 
se voyait dans la manière dont chaque 

reunion était suivie. La participation 
a également été impressionnante avec 
un effort renouvelé pour se concen-
trer à la fois sur les JAS actifs et inac-
tifs. Des détails ont été donnés sur la 
façon de tenir une classe de l’école du 
dimanche de JAS réussie ; des infor-
mations ont également été fournies 
sur les soirées familiales de lundi soir 
qui donnent une bonne occasion pour 
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encourager le « Un prend Un » selon 
la direction du plan de l’interrégion 
d’Afrique de l’Ouest. Un jeu de rôle, 
a également été présenté par Frère 
et Sœur Pierce, Missionnaires d’âge 
mûr chargés des JAS de l’interregion, 
sur la façon d’aider les JAS à se sentir 
les bienvenus quand ils se rendent à 
l’école du dimanche, à la soirée fami-
liale et aux autres activités de JAS.

Peter Kwofie, l’un des représentants 
des JAS du pieu de Takoradi a men-
tionné qu’ils tenaient leurs activités 
mensuelles de JAS du pieu. Ils encoura-
geraient en ce moment chaque paroisse 
à fournir une liste de ses JAS afin qu’ils 
puissent encourager plus de participa-
tion voir même contacter leurs mem-
bres inactifs. Il a dit qu’il avait appris 
de cette formation la façon dont les JAS 
devraient se comporter les uns envers 
les autres.

Au début des formations du comité 
des JAS du pieu, une activité amusante 
« j’apprends-à-te-connaitre » a été appré-
ciée, ce qui a aidé le comité du pieu à 
mieux se connaître. Ce type d’activité 
aide un groupe à travailler beaucoup 
plus étroitement avec une plus grande 
unité. Tous les participants se sentent 
beaucoup plus impliqués et se rendent 
compte que leurs contributions sont 
importantes. Ils ont été mis au défi 
d’utiliser ces idées dans leurs activités 
futures pour mieux accueillir chaque 
jeune adulte seul.

Le président de pieu de Takoradi 
président Oduro-Mensah,et le prési-
dent du pieu de Mpintsin président 
Dzikpe ont encouragé leurs épisco-
pats à la mise en œuvre ainsi que 
leurs conseillers qui étaient également 

présents. Frère Matthew Davis, 
soixante-dix d’interregion a assisté 
à chacune des sessions de formation 
et a félicité chaque groupe pour la 

mise en œuvre à la fois des classes 
de l’école de dimanche des JAS et 
des Soirées Familiales hebdomadaires 
pour bénir la vie des JAS. ◼

Membres du Comité des JAS du pieu de Mpintsin

Membres du Comité des JAS du pieu de Takoradi
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 C’est cette étiquette qui pourrait 
être très amusante – Jeune Adulte 

Seul ( JAS), bien que des efforts pour 
l’enlever n’est pas moins qu’une prio-
rité. La recherche de Cendrillon ou du 
Prince-Charmant pourrait aussi être un 
exploit ardu. C’est là que les activités 
des JAS viennent pour préparer des 
amitiés et, finalement, lancer le coup 
d’envoi pour le voyage conduisant à 
la salle céleste.

Avec un but similaire, les JAS 
des pieux de Christiansborg et de 
Cape Coast se sont réunis le ven-
dredi 30 juin au centre de pieu de 
Christiansborg.

Ils ont commencé dans le temple, 
l’un des endroits où tous les JAS sou-
haitent de tout cœur être scellés pour 
le temps et toute l’éternité à cette per-
sonne spéciale. Les JAS ont participé 
aux ordonnances sacrées du temple. 
L’Esprit a été ressenti et les cœurs ont 
été renouvelés.

Par la suite dans l’après-midi ils se 
sont rendus à une réunion spirituelle 
où président Dennis Ocansey (prési-
dent de pieu de Christiansborg) Frère 
et Sœur Pierce (couple chargé des JAS) 
se sont adressés a eux. L’importance 
des études supérieures, de l’autonomie, 
de la santé physique et du mariage au 
temple a été réitérée. Notre objectif 
et notre direction en tant que JAS n’a 
jamais été aussi manifeste.

La sortie s’est soldée par un dîner 
génial à la paroisse de Christiansborg 
plus tard dans la soirée. Avec des plats 
excellents, des jeux adorables, des dan-
ses, des gens formidables, nous avons 
certainement éprouvé de la joie de nous 
amuser à la manière du Seigneur.

Quant à savoir si les JAS du pieu de 
Christiansborg et de Cape Coast vont 
bientôt laisser tomber leurs étiquettes 
de JAS parce que cette personne mer-
veilleuse a finalement été découverte, 
le temps nous le dira ! ◼ FR
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 Les Sites Web de l’Interrégion  
d’Afrique de l’Ouest : 
Anglais : africawest.lds.org   
Français : afriquedelouest.lds.org

C O N S U L T E Z  L E S  S I T E S  
W E B  D E  L ’ I N T E R R É G I O N   !

Activité conjointe des JAS du pieu  
de Christiansborg d’Accra Ghana  
et du pieu de Cape Coast Ghana
Par Brenda Mc-Saawa
Représentante féminine des JAS du pieu de Christiansborg

Des Jeunes Adultes Seuls de Cape Coast et de Christiansborg

Salle de presse mormone au Ghana:  
www.​mormonnewsroom.​com.​gh

Salle de presse mormone au Nigeria :  
www.​mormonnewsroom.​org.​ng ◼


